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L'examplaira  filmé  fut  raproduit  grica  è  ia 
générosité  da: 
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Tha  imagat  appaaring  haro  ara  tha  bast  quality 
poasibla  conaidaring  tha  condition  and  lagibility 
of  tha  original  copy  and  in  kaaping  with  tha 
filming  contract  spacifications. 


Las  imagas  suivantes  ont  été  raproduitas  avac  la 
plus  grand  soin,  compta  tenu  da  la  condition  at 
da  la  nattaté  da  l'examplaira  filmé,  at  an 
conformité  avac  les  conditions  du  contrat  de 
lilmage. 


Original  copies  in  printed  paper  covars  are  filmed 
beginning  with  the  front  cover  and  anding  on 
tha  laat  page  with  a  printed  or  illustrated  imprea- 
sion,  or  tha  back  cover  when  appropriate.  Ali 
othar  original  copies  are  filmed  beginning  on  the 
first  page  with  a  pi'inted  or  illustrated  impres- 
sion, and  anding  on  the  last  page  with  a  printed 
or  illuatrated  impression. 


The  last  recorded  frama  on  each  microfiche 
shall  contain  the  symbol  — ►  (meaning  "CON- 
TINUED").  or  the  symbol  y  (meaning  "END"), 
whichever  applies. 

Maps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  filmed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  in  one  exposure  ara  filmed 
beginning  in  the  upper  left  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  frames  as 
required.  The  following  diagrams  illustrate  the 
method: 


Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  at  en  terminant  soit  par  la 
dernière  pege  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sotit  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chèque  microfiche,  selon  le 
caa:  le  symbole  — ►  signifie  "A  SUIVRE  ",  le 
symbole  ▼  signifie  "FIN". 

Les  cartes,  planchas,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  è  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'engle  supérieur  gauche,  de  gauche  è  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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A  «ne  assemblée  prèliminoire  da  citoyeni  f»vo. 
rable»  *  I»  consi  mol  ion  d'un  chemin  do  fer  entre 
Québec  et  Montréal,  tenue  en  celte  ville,  «amedi 
dernier,  le  projet,  suivant  fut  soumis,  discuté  et  ap- 
prouvé ; 

Pn]«t  d'nii  Ohtinlii  de  Fer  de  Qaébeo  a  Montréal, 
par  le  Nord. 

Jamais  la  question   des  chemins  de  fer   i.'h   élé 

ÎtUis  agitée  que  dans  ce  moment.  Les  journaux  de 
a  province  et  ceux  des  puys  étrangers  y  consacrent 
une  pu  ni  H  de  leurs  colonnes.  l'urlont  ces  discus- 
sions sont  suivies  de  résulluls.  Qu*bec  seul  n'u 
encore  presipio  rien  fait.  Les  esprits  y  sont  di- 
visés sur  «lie  grande  question  ;  au  lieu  d'avancer, 
nous  reculons.  Un  jour  voit  détruire  ce  que  la 
veille  avail-fuit.  D'où  vient  cette  hésitation  1  Est- 
ee  indolence,  est-ce  manque  dç  eB|Mcilè,  est-ce 
ignorance  des  vrais  intérêt»  du  pays.t  Non  !  il  n'en 
est  pas  ainsi. 

Les  citoyen»  de  Québec  sentent  toute  l'iropor- 
taiiee  que  peut  avoir  pour  leur  ville  l'établissement 
de»  chemins  de  fer  qui  doivent  la  mettre  en  com- 
munication avec  le  reste  du  monde  ;  mais  ils  sentent 
aussi  que  tout  dépend  de  la  direction  première  qui 
leur  seru  donnée,  que  si  le  point  de  départ  est  faux, 
ils  auront  gaspillé  leurs  ressources  et  leur  énergie 
en  vain  ;  que  si,  au  contraire,  leurs  premiers  effurts 
sont  bien  dirigé»,  leur  cité  peut  devenir  l'entrepôt 
de»  richesse»  de  l'Ouei.t,  et  l'un  de»  premiers  ports 
de  nier  du  monde,  comme  il  en  eet  déjà  l'un  des 
pin»  beaux. 

Qui  peut  douter,  en  voyant  co  qui  »e  passe  ail- 
leurs, qu'nvnnt  beaucoup  d'années  nous  aurons,  non 
seuleicant  un  chemin  de  fer  d'Halifax  s  Québec,  de 
Québec  aux  extrémités  du  Haut-Canada,  mais 
m6me  jusqu'à  l'Océan  Pacifique  î  II  ne  faut  que 
du  temps  et  de  l'argent  pour  réaliser  cette  magni- 
fique entreprise.  Or,  le  temps  court  vite  sur  ce 
jeune  continent,  et  l'urgent  peut  se  remplacer  en 
grand  partie  par  le  crédit.  Dans  un  pnys  où,  dans 
le  cours  de  In  vie  d'un  homme,  l'on  voit  décupler  lu 
population  et  lu  somme  des  propriété»,  l'on  ne  doit 
pas  craindre  d'escompter  l'avenir. 

Pour  que  cet  avenir  se  réalise  en  faveur  de  Qué- 
bec, il  faut  que  ces  chemins  «Je  fer  aboutissent  dans 
Québec  même. 

L'on  a  dit  souvent  que  notre  cité  était  placée 
du  mauvais  côté  du  St.  Laurent  ;  c'est  une  erreur. 
Si  elle  était  sur  la  rive  opposée,  il  fuudni-t  sou- 
haiter de  In  rament-r  sur  celle-ci.  Nous  somme» 
du  même  cêié  que  Montréal,  Kingston  et  Toronto, 
e  tout  le  Haut-Canada,  que  la  plu»  grande  partie 
u  Bas-Canada  ;  nous  pouvons  communiquer  sans 
transbordement  avec  presque  tout  notre  pays  ;  et 
c'est  très  important  pour  un  chemin  de  fer.  Sous 
le  point  de  vue  commercial  et  militaire,  peu  de 
villes  dans  l'Amérique  du  Nord  «ont  mieux  »ituée» 
que  Québec.     Sachons-en  profiler. 

D'après  ce  qui  précède,  il  semble  évident  que  les 
princi|'iiux  efforts  des  citoyens  de  Québec  doivent  so 
por'er  sur  la  construction  d'un  chemin  de  fer  de 
leur  ville  à  Montréal,  par  le  Nord  du  fleuve.  C'est 
le  seul  moyen  d'avoir  le  terminui  ici.  C'est  le  seul 
moyen  de  voir  arriver  sur  nos  marchés,  en  hiver 
comme  en  été,  une  foule  d'urticles  d'uns  nuinre 
trop  encombrante  pour  siipiwrter  de  lointains  chur- 
riages  ou  la  traverse  du  St.  Laurent  en  nnnots  ; 
ainsi,  le  bois  de  chatiffuge  et  de  oonsiruc.ion,  les 
pierres  à  bitir,  le  foin  pressé,  le  bétail  et  beaucoup 
d'autres  objets  de  première  nécessité  pour  une 
grande  ville.  La  population,  trouvant  plus  de  faci- 
lité à  subsister,  par  l'augmentation  de  l'ouvrage  et 
pur  l'ubondance  des  denrées,  augmenterait  rapide- 
ment, et  la  valeur  des  propriétés  suivrait  le  même 
élan,  tant  à  la  ville  qu'à  la  campagne. 

Les  magnifique»  rivières  qui  sillonnent  la  rive  du 
Nord  verraient  se  développer  de  nombreuses  manu- 
factures, dont  les  produits  resteraient  souvent 
enfouis      |iendaut    les     six    mois     de     l'hiver,    si 

OH     tîr     irltr    viïrïit*     p.w     •..»    ..."j «*- — ^ *- 

mique  de  traniport.  Les  forges  de  St.  Maurice,  les 
divene»  manufactures  qui  existent  déjà,  souffrent 
oonsidérabloment  de  cet  inconvénient. 
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Heureuiement  qu'une  entreprite  d'une  ti  grande 
iililiié  ne  parait  présenter  aucune  grave  difllouUé 
d'exéculuiu.  Il  est  généralement  connu  que  le  ter- 
rain est  éminemment  favorable  pour  un  chemin  de 
fer;  il  traverserait  la  partie  la  plus  populeuse  et  Ift 
plus  riche  du  Bas-Canada  ;  le»  habitant»  de  la  rive 
du  Sud  en  profiteraient  également,  sur  une  grande 
partie  de  son  parcours  ;  ils  n'auraient  pour  cela 
que  le  fleuve  i  traverser. 

La  distance  de  Québec  à  Montréal,  par  le  Nord,  a 
été  estimée  à  150  milles  environ.  Il  est  i  suppoçer 
que  le  gouvernement  ferait  pouroette  route  ce  qu'il  a 
fait  pour  d'autres  do  moindre  importance,  il  garan- 
tirait les  fonds  pour  en  faire  la  moitié.  Il  resterait 
donc  75  milles,'  4  la  charge  des  particulier»  et  de» 
oorporaticns.  Le  coût  probable  serait  de  JB3,000 
par  mille  (I).  Ii  e»t  facile  de  prouver  que,  dan» 
les  Etats-Unis,  une  grande  étendue  4e  chemins  du 
fer  à  une  seule  voie  n'a  pas  coûté  davantage.  Nou» 
avons  ici  le  terrain,  le  fer,  le  bois  et  la  main- 
d'œuvre,  à  meilleur   marché   que  chez  nos  voisin». 

Prenant  pour  base  75  mille»  à  £3,000,  cela  ferait 
£225,000. 

La  corporation  de  Québec  ne  refuserait  »an»doute 
pas  de  contribuer  pour  cet  objet,  £100,000 

Le»  diverses  paroisses  al   corporations, 
d'ici  à  Montréal,  inclusivement,  90,000 

Souscription»  individuoUe»  à  Québec  et 
ailleurs,  pour  35,000 

Total,  £225,000 
Si  les  diverses  parties  intéressées  voulaient  s'en- 
tendre, il  serait  facile  de  faire  un  embranchement 
qui  relierait  le  chemin  de  fer  du  St.  Laurent  à 
l'Atlrntique,  sur  celui  de  Québec  à  Montréal,  à 
l'endroit  qui  paraîtrait  le  plus  avantageux. 

L'un  estime  la  population  au  Noid  du  fleuve, 
entre  Québec  et  Montréal,  et  y  compris  ces  deux 
villes,  à  250,000  ftnies  au  moins.  D'après  des  ren- 
seignements statistique»  généralement  admi»,  l'on 
a  trouvé  que  chaque  individu,  compris  dans  le  rayon 
desservi  par  un  chemin  de  fer,  contribuait  en 
moyenne  pour  environ  dix  cheliiis  i  la  masse  dei 
transports  de  /oyageurs  et  de  marchandises.  Ainsi 
250,000  personnes  donucruieut  lieu  à  un  trafic  de 
£125,000.  Les  frais  d'exploitation  soi;;  estimé»  a 
la  moine  de  la  recette  brute  ;  il  resterait  done 
£62,500,  pour  intérêts  et  bénéfices  sur  une  dépense 
totale  de  £450,000,  soit  environ  U  0/0  ;  et  dans  la 
supposition  que  le  chemin  coûterait  £4,000  par 
mille,  la  dépense  pour  les  150  milles  se  montant  i 
£600,000,  il  resternit  encore  un  intérêt  de  plus  da 
10  piir  cent,  ce  qui  justifierait  un  beaucoup  plu» 
grand  déboursé,  surtout  si  l'on  prend  en  considé- 
ration le  supplément  de  trans|ioit  qui  serait  fourni 
par  le  Haut-Canada,  et  pur  la  rive  droite  du  St. 
Laurent. 

Il  est  à  supposer  que  le  gouvernement  iriipérial 
serait  disposé  à  favoriser  la  présente  entreprise,  et 
à  lui  étendre  les  facilité»  qu'il  est  prêt  i  accorder 
au  chemin  da  fer  d'Hulifax  à  Québec,  c'est-à-dire 
de  l'argent  à  34  0/0.  Il  est  impossible  qu'il  n'ap- 
précie pas  les  avantages,  »ou»  un  point  de  vue  mi- 
litaire, d'un  chemin  de  fer  qui  relierait  entre  elle» 
les  principnles  ville»  du  Canudu,  et  i|ui  uuruit  pour 
défense,  du  seul  cêté  vulnérable,  un  fleuve  comme 
le  St.  Laurent. 

Le  moment  est  \'enii  de  se  prononcer  sur  ce»  im- 
portantes questions,  sous  peine  de  voir  d'autres  lo- 
calités s'emparer  de»  avantages  dus  à  la  cité  de 
Québec.  Bientôt  il  sera  convoqué  une  assemblée 
générale  des  citoyens  ;  ce  sera  le  moment  de  faire 
cesser  toute  hésitation,  et  de  prendre  immédia- 
tement toutes  les  mesures  qui  seront  jugées  néces- 
saires pour  mettra  à  exécution  le  plan  qui  vient 
d'être  proposé,  s  il  obtient  l'approbation  publique. 

Québec,  7  février  1852, 


(1).  Dans  l'Ktat  de  PcnnsyUanie,  U  Chmin  dé  Ar  iê 
lavalUedu  Schuylkill  (duublca  voiea,)  coàte  XI37S  par  mills  ; 
celui  du  SchuyikiU  toùit!  i,'I73U,  iî  «•!  uOiiuiû  i\iiU  biaa  qfia 
le  IVetl-Brinch  Kail  Koad  qui  coftta  JCSSOO  par  mille  :  diu» 
l'Etat  de  New-York,  le  Ch>-inia  dsFerde  Stratoga  A  BelMase- 
tady  eotkte  £3000  par  mille. 


